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De la beaute

par Gerard Bregnard

— Vous etes belle, dis-je.
— Ah, fit-elle, nullement etonnee.
C'etait une fleur de pissenlit; eile imitait, de tout son

coeur, le soleil: ce qui est beau imite toujours le soleil. Et
moi, je me demandais si cette poudre jaune ne s'appelait pas
poudre aux yeux. Et voila que j'entends la voix de ma
raison: un attrape-nigaud, qu'elle dit, mais pas une illusion,
qu'elle ajoute. Tu prends un true, n'importe quoi, tu le mets
en relation avec un autre, de telle fafon que les tensions,
les poids de masses et de lignes, se neutralisent dans un jeu
partage. Si tu arrives ä l'ordre et a la logique des formes, tu
atteins la beaute. C'est 5a la beaute: des figures epanouies,
dans l'ampleur des rythmes qui suggerent des espaces simples
et fermes. Je voyais alors des rideaux arc-en-ciel, sur les cor-
nues, machines ä digerer, cimetieres et autres tables d'accou-
chement, les soleils s'allumaient au flancs des minotaures
et je revais d'Arcadie. La grande illusion quoi... c'est 5a la
beaute! Je n'aurais jamais gobe la grande tartine de cigue

que cette garce de vie m'a preparee, sans ce joli rideau de
soleils en toe; je n'aime pas les repas sans gout et sans par-
fum. Tu te dis, comme ton grand-pere se le disait, le
diable se cache derriere eile. Ce n'est pas vrai. De toute
fa^on, tu ne peux pas esperer que tu vas devenir un satellite
du soleil, a toi seul. Les exercices d'equilibre qu'elle t'aura
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commandes vont te mener, glorieusement, jusqu'a la riviere
du Styx, en beaute, la beaute. Sans eile, tu trainerais une
minable savate, dans les savanes savonneuses des systemes
medievaux, flagellant aux jambes flageolantes: un vrai
Living Theatre. Les cris jetes en vrac forment d'amers magmas.

II faut les discipliner pour en faire un dallage, si
possible une voie triomphale ou le char d'Apollon pourrait peter

de toutes ses bougies et ou, le cas echeant, tu te promene-
rais les soirs d'automne, en compagnie d'Athena.

— Vous etes belle, dirais-je.
— Ah, ferait-elle, nullement etonnee.

G. Bregnard
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